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La santé en réseau
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D’animateur  
à directeur

ASSEMBLÉES DES 
QUARTIERS

Vivement  
le printemps !
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Et si pour bien lancer l’année, vous vous abonniez à nos 

réseaux en un clic ? Instagram, Facebook, LinkedIn, 

YouTube ou encore X vous attendent pour être toujours 

plus en lien avec votre ville en 2025 !

UNE ANNÉE EN RÉSEAUX

FACEBOOK
La vie locale, les événements phares, les infos pratiques, les 
dernières actus...Tout est sur notre page ! Consultez le programme 
des événements de la ville, indiquez votre participation et restez 
informé-es en temps réel. 

LINKEDIN 
Avec plus de 820 abonné-es, suivez nos agent-es dans leur quotidien 
et découvrez les thématiques qui nous tiennent à cœur. Retrouvez 
également nos offres d’emploi et plongez dans l’univers professionnel 
de la Ville. Découvrez tout sur nos projets et nos équipes dès 
aujourd'hui !

YOUTUBE
Place aux reportages vidéos “grands formats” : rencontres, 
interviews, grands travaux, mais aussi notre format exclusif :  
la #FAQ de la maire ! Posez vos questions sur nos différents 
réseaux et la maire vous répondra en vidéo. 

Accédez à tous nos réseaux 
sociaux en flashant ce QR code.

X (ANCIENNEMENT TWITTER)
Vous retrouverez des actualités et zooms sur les projets en cours sur la 
ville, ou encore notre format #EchirollesDansL’Histoire, où vous pourrez 
découvrir des anecdotes historiques exclusives sur la ville ! Pour les 
curieux-ses, retrouvez-nous aussi sur Mastodon, un équivalent  
de X libre, gratuit et décentralisé.

INSTAGRAM
Retrouvez votre ville sous son meilleur jour, avec des photos 
inspirantes et colorées, des interviews exclusives, des infos 
pratiques... Et, attention, une nouvelle page au design rafraîchi  
arrive en 2025 ! Alors n’attendez pas pour rejoindre les bientôt  
2 000 abonné-es pour ne rien manquer. 
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Mobilisation pour Mayotte, prix européen 
pour la transition écologique  : la fin 
d’année à été marquée par la transition 
et le changement climatique.

Cette actualité montre à quel point nous de-
vons nous mobiliser pour agir pour la qualité 
de l’air, le climat, les énergies renouvelables. 
Nous le faisons de la plus belle façon à Échi-
rolles, en obtenant à nouveau au niveau na-
tional, comme européen, la plus haute distinc-
tion de territoire engagé transition écologique 
5 étoiles. Cet engagement est aussi celui du 
respect et de la protection des habitant-es, 
d’ici ou d’ailleurs. C’est pour-
quoi nous avons souhaité 
agir au plus vite auprès de 
sinistrés de Mayotte, c’est 
pourquoi nous continuons 
à créer ou à agrandir les es-
paces verts sur notre ville, 
c’est pourquoi nous expri-
mons aussi notre colère face 
au tribut payé par les popu-
lations les plus exposées au 
réchauffement climatique, 
mais aussi notre désapprobation face à des 
mesures pour l’instant insuffisamment ac-
compagnées, telles que l’interdiction de circu-
lation aux véhicules de catégorie Crit’Air 3 dès 
le 1er janvier 2025. Dans ce cas, comme dans 
d’autres, il est inadmissible que les plus défa-
vorisé-es payent pour l’action et l’empreinte 
carbone des plus riches. 

Les collectivités semblent devoir être 
une nouvelle fois ponctionnées par 
l’État pour financer les charges de sa 
dette… Concrètement, comment cela va 
se traduire pour Échirolles ?

J’ai grande inquiétude face aux décisions an-
noncées par l’État. Et l’instabilité politique 
actuelle ne me rassure pas. Pour faire plaisir 
à certains, on prive les communes comme 
Échirolles du pouvoir d’agir auprès de ses 
enfants, de ses aîné-es, de répondre aux  
besoins en terme de solidarités, de soutien à 

la vie associative, sportive. Il est aujourd’hui 
difficile de chiffrer globalement ces mesures 
injustes, mais il s’agirait pour 2025 d’une nou-
velle perte de recettes de plus de 1,5 million 
d’euros pour notre budget. Dans ce contexte, 
nous mettrons tout en œuvre pour mainte-
nir nos services aux habitants et habitantes, 
associations et clubs sportifs, de toute l’éner-
gie et des solidarités qui s’expriment chaque 
jour sur commune. Après la mobilisation ci-
toyenne autour du commissariat de Police 
Nationale, nous comptons sur toutes et tous 
pour une nouvelle bataille sur les finances 
communales dès ce printemps. 

Ce début d’année est 
aussi marqué par de 
nouvelles mesures pour 
l’accès aux soins sur 
notre territoire… 

La création d’une mutuelle 
communale est une excel-
lente nouvelle. L’accès aux 
soins est une des préoccu-

pations que je sais partagée avec nombre 
d’Échirollois et d’Echirolloises. Cette mu-
tuelle leur permettra de faire des économies. 
L’ensemble des actions menées sur notre 
territoire pour l’accès à la santé est décrite 
dans le dossier central de ce magazine. La 
Ville et son CCAS restent mobilisés face à 
un manque de financement et de moyens 
de plus en plus sensibles pour la santé. C’est 
donc autour de cette volonté intacte d’ac-
compagner, de protéger et de permettre à 
toutes et tous de vivre le plus de satisfac-
tions personnelles, comme partagées, que je 
souhaite à toutes les Échirolloises et tous les 
Échirollois une bonne année 2025.

 Propos recueillis par JB

L’adjointe aux solidarités  
Sylvette Rochas et la maire 

Amandine Demore ont félicité 
les couples lors des Noces d’or. 

“ Tout 
mettre en 

œuvre pour 
maintenir 

nos services”

Une ville  
qui protège
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30 NOVEMBRE  
ET 3 DÉCEMBRE

La Ville s’est associée à la 
Journée de lutte contre les 
violences faites aux femmes : 
Représentation de Vivantes !  
Le cabaret des femmes libérées  
et ateliers autour de Sortir, une 
exposition présentant des parcours 
de femmes des quartiers populaires.

31 OCTOBRE

Une centaine de petit-es 
sorcier-es, squelettes  
et autres monstres ont paradé  
dans le quartier de la Commanderie, 
direction la résidence senior des 
Girandières. Un défilé en musique, 
grâce au groupe T toi et déneige, 
et organisé pour la première fois 
par les associations des habitants 
de la Commanderie et des parents 
d'élèves de Joliot-Curie,  
ainsi que Les Girandières. 

27 NOVEMBRE

Le groupe d’artistes Ici-Même 
proposait une séance de conversation 
aux passant-es, place Beaumarchais. 
La machine à écrire, immortalisant 
des bribes de discussion, attirait 
le regard des habitant-es, qui ont 
échangé avec Valérie et Fanny, deux 
des artistes. Un temps de restitution 
de ces rencontres, qui ont lieu 
depuis quelques mois, sera proposé 
prochainement.
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12 DÉCEMBRE

Une centaine de personnes, 
aidant-es et retraité-es, ont participé 
à un atelier géant proposé par le CCAS 
et la Ville, financé la Conférence des 
financeurs de l’Isère. L’atelier Je me 
ressource, animé par Josiane Gonard de 
l’association Vers l’essentiel, permettait 
de se libérer des tensions, de mieux 
respirer, positiver et retrouver l’estime  
de soi. Un moment hors du temps.

1ER DÉCEMBRE

13 couples ont célébré 
leurs noces d’or et de 
diamant, 50 et 60 ans,  
de mariage, lors de  
la traditionnelle cérémonie 
des Noces d’or organisée 
en mairie, dans la salle 
des mariages, forcément… 
L’occasion de repasser 
devant Madame la maire !

6 DÉCEMBRE

La veille du marché de Noël, 
les élèves de la maternelle 
Joliot-Curie et les résident-es  
de la Girandière ont reçu la visite 
du Père Noël. Une rencontre  
en fanfare, ses lutins, son âne et 
son traîneau, appréciée des petit-es 
comme des grand-es !
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400 personnes se sont rassemblées fin novembre  
devant la mairie à l’appel d’Amandine Demore  

pour demander à Emmanuel Macron la création  
d’un commissariat de plein exercice sur la ville.

Élu-es locaux et nationaux, 
habitant-es, se sont rassemblé-es 

pour réclamer un commissariat  
de plein exercice à Échirolles.

SÉCURITÉ

UNE PREMIÈRE PIERRE 
SYMBOLIQUE

Le 26 novembre dernier, Amandine 
Demore dévoilait sur le parvis de la 
mairie la première pierre symbo-

lique du futur commissariat réclamé 
depuis de nombreuses années par la 
municipalité. « Cette première pierre, je 
la veux symbole d’espoir et de détermi-
nation. Elle trônera dans notre hôtel de 
ville dans l’attente des milliers d’autres 
qui viendront la rejoindre quand le 
président de la République aura entendu 
notre appel et autorisera enfin l’instal-
lation à Échirolles d’un commissariat 
de police nationale de plein exercice. 
Qu’il sache que la Ville d’Échirolles sera 
tout à fait facilitatrice, car nous sommes 
prêts à mettre à disposition le terrain qui 
accueillera ce futur bâtiment », annon-
çait la maire devant les 400 habitant-es 
et divers élu-es du territoire ayant 
répondu à son appel de rassemblement. 

Car si le président de la République a 
refusé l’idée de création d’un commis-
sariat de plein exercice sur la ville, la 
maire ne baisse pas les bras, accompa-
gnée par les quelque 5 000 signataires, 
fin décembre, de la pétition le récla-
mant. Ce jour-là, Fabien Roussel, secré-
taire national du parti communiste, 
venu apporter son soutien, indiquait 
porter les revendications et propositions 
au niveau national en ce début d’année. 
Dans la foule venue écouter la maire, 
des habitant-es décidé-es à se faire en-
tendre. « Il faudrait plus de monde qui 
nous défende, un pilier qui nous sou-
tienne. Le gouvernement devrait jouer 
le rôle du pilier, mais il nous a oubliés », 
se désolait une Échirolloise. Un habi-
tant de la Ville Neuve déplorait lui aus-
si le manque de moyens pour régler 
le fléau de la violence sur les points 

de deal. Le soutien à la municipalité 
permet, selon les mots d’Amandine 
Demore, d’envoyer un message fort : 
« Nous ne nous laisserons pas faire si 
l’État continue son désengagement. Ce 
n’est pas en tant que maire d’une ville 
de 37 000 habitants que j’ai le pouvoir 
de régler ce fléau seule. C’est bien tous 
ensemble que nous ferons bouger les 
lignes en attirant l’attention, en dénon-
çant les situations dramatiques que 
nous vivons dans l’agglomération gre-
nobloise. » Elle indiquait aussi présider 
durant les mois à venir la commission 
autour de la sécurité de l’association 
Villes et Banlieues, pour « porter des 
propositions au ministère de l’Inté-
rieur ». Et ne rien lâcher, donc.

 MS



Cité Échirolles N°412 / Janvier-Février 2025

7

FO
CU

S

7

ÉCHIROLLES  
ACCÉLÈRE ENCORE !

ÉNERGIES RENOUVELABLES
©
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Le dispositif national des Zones d’accélération des énergies 
renouvelables a été présenté aux habitant-es en novembre. 

Il vise à booster la production de ces énergies  
sur le territoire. Explications.

Les zones d’accélération visent  
aussi à renforcer l’acceptabilité  
des projets d’installation auprès  
des habitant-es.

51 Gigawattheures, c ’était 
l’ensemble de la production 
d’énergies renouvelables 

(EnR) sur le territoire d’Échirolles en 
2022. Si certaines énergies, comme 
l’hydroélectricité, sont déjà bien 
exploitées, l’énergie solaire, elle, ne 
représente que 2 % malgré un fort 
potentiel. Il s’agit donc d’accèlèrer !  
Et ça tombe bien, l’État a lancé en mars 
2023 les Zones d’accélération des éner-
gies renouvelables. Ces zones, définies 
par les communes après concertation 
avec les habitant-es, identifient le 
potentiel de chaque énergie sur le terri-
toire : à Échirolles, les berges du Drac 
pour l’hydroélectricité, et l’ensemble 
du territoire pour la géothermie, la 
biomasse, et les énergies solaires, 

photovoltaïques et thermiques. Dans 
ces zones, les démarches administra-
tives pourront être facilitées pour des 
projets de grande ampleur afin d’at-
teindre plus rapidement les objectifs 
de production d’EnR.
De son côté, la Ville souhaite multi-
plier par 20 sa production d’électrici-
té photovoltaïque d’ici 2028 par rap-
port à 2019. « La Ville est fortement 
engagée dans cette démarche depuis 
les années 2000, et nous allons conti-
nuer pour tendre vers l’indépendance 
énergétique le plus vite possible, pour 
le plus grand nombre, assure Daniel 
Bessiron, adjoint à l’environemment 
durable. Nous devons nous poser la 
question de telles installations lors de 
chaque intervention sur le patrimoine 

communal. Ce doit être un réflexe. »
Un réflexe visiblement déjà bien ancré : 
deux centrales photovoltaïques en auto-
consommation sont installées sur les 
toits de l’hôtel de ville et du gymnase 
Delaune, et trois toitures ont été mises 
à disposition de la société coopérative 
EnergY citoyennes pour la production 
d’énergie solaire.
Mais l’ambition de la Ville ne s’arrête 
pas là. Une centrale photovoltaïque 
sera installée sur le toit de l’élémen-
taire Jean-Moulin en 2025, et des 
projets sont à l’étude pour l’élémen-
taire Marcel-Cachin et la maternelle 
Jean-Moulin. De quoi donner un vrai 
coup de boost aux EnR !

 LJSL
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Les assemblées 
des quartiers 

d’automne ont permis 
aux habitant-es 

d’échanger avec les 
élu-es sur des sujets 
qui font le quotidien 
et l’avenir de la Ville : 

l’espace public,  
la culture et  

la végétalisation.

ASSEMBLÉES DES QUARTIERS D’AUTOMNE

Des ateliers où la parole ha-
bitante est primordiale. 
C’est la nouvelle formule 

des assemblées des quartiers, ren-
dez-vous de la Fabrique citoyenne, 
attendus tant par les habitant-es 
que les élu-es, agent-es de la Ville 
ou professionnel-les investi-es dans 
les quartiers.
L’occasion d’échanger, de dialoguer, 
d’enrichir et d’imaginer de nouvelles 
initiatives pour Échirolles. Ainsi, les 
habitant-es des quartiers Ouest, 
Centre-ville et Ville Neuve ont parti-
cipé à trois ateliers aux thématiques 
variées. Le premier, L’espace public 
est à nous toutes et tous, permettait 
à chacun-e de s’exprimer sur leurs 
visions positives et négatives de l’es-
pace public commun. 

Très précisément, ils pouvaient 
annoter sur un plan du quartier les 
endroits à aménager, ceux à sécuri-
ser, ceux à conserver ou ceux à dyna-
miser. Une façon aussi de réfléchir à 
investir collectivement les espaces 
publics au quotidien, et dans la 
durée. Morgan, habitant du quartier 
Ouest, affichait son enthousiasme 
en sortant de l’atelier : « Je n’avais 
jamais vu une telle proposition de 

©
 M

S

“Rencontrer la 
maire et les élus, 
c’était quelque 
chose d’inédit 

pour moi”

DIALOGUER POUR 
PENSER À DEMAIN
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participation habitante dans les villes 
où j’ai vécu avant d’arriver à La Luire. 
Rencontrer la maire et les élus, échanger 
avec eux, c’était vraiment quelque chose 
d’inédit et d’intéressant pour moi. » Un 
sentiment partagé par d’autres au sortir 
de l’atelier La ville végétalisée, à nous 
aussi de jouer. Animé par Pascal Aspe, 
de la coopérative Terre Vivante, par 
Antoine Briffaud de Gentiana, ou par la 
LPO, il avait pour objectif de sensibiliser 

aux actions citoyennes de végétalisa-
tion. Balcon ou jardin, chaque espace 
peut accueillir le vivant, manière aussi 
de créer des corridors pour favoriser les 
déplacements des animaux, petits ou 
gros. La végétalisation de la ville, c’est 
aussi le moyen d’abaisser les tempé-
ratures en été. « Grâce aux 32 capteurs 
installés sur la commune, on note 
3 degrés d’écart entre les quartiers forte-
ment végétalisés et d’autres. À nous de 

travailler à le réduire », avançait Daniel 
Bessiron, adjoint à l’environnement 
durable. « Nous avons l’ambition d’aller 
vers un Plan local d’urbanisme bioclima-
tique », abondait Laëtitia Rabih, adjointe 
à l’urbanisme. Et donc de poursuivre 
les actions d’économie d’énergie que 
la Ville a engagé ces dernières années. 
Des économies de projets, il n’en était 
pas question à l’atelier Faisons culture 
ensemble. Et même si « le mot culture 
peut parfois faire peur », selon certains 
habitant-es de la Ville Neuve, « nous 
avons tellement de chance d’avoir tant 
de lieux et de moments culturels à Échi-
rolles » poursuivaient-ils. Il faudrait 
aussi « que les gens soient plus acteurs 
que consommateurs de la culture, qu’ils 
partagent d’avantages leurs richesses 
culturelles ». Et pourquoi pas instau-
rer « une visite des lieux culturels pour 
les nouveaux habitants », lançaient les 
participant-es. Des remarques et propo-
sitions reprises par la maire Amandine 
Demore lors d’un bilan en fin d’atelier. 
Ce temps de restitution était suivi d’un 
temps d’échanges entre la salle et la 
municipalité. Des rendez-vous citoyens 
à retrouver au printemps, les 6, 13 et 
20 mai, avec de nouvelles thématiques 
et toujours de riches échanges en pers-
pectives.

 MS

Plus de
150 
personnes
ont participé  
aux différents 
ateliers

DIALOGUER POUR 
PENSER À DEMAIN
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20 000
Le nombre de m2 de parcelles 

boisées acquis par la Ville  
sur le secteur des Templiers,  

qui permettront le cheminement 
piéton en pied de Frange verte

[1]   TRAM

ÉLAGAGE
Fin octobre, les agent-es du service des 
espaces verts de la Ville ont profité de la 
coupure de la circulation des trams sur 
la ligne A, par le Smmag et M’Reso, pour 
réaliser des travaux d’élagage des arbres 
situés de part et d’autre de la voie, sur 
la partie sud de l’avenue du 8-mai-1945, 
notamment. 

[2]   LOTOS

CALENDRIER
Janvier : FC Échirolles, samedi 25, 20h ; 
CGALE, dimanche 26, 14h. 
Février : ALE Pétanque, samedi 1er, 20h30, 
et dimanche 2, 14h ; PEEP Collège Lumière, 
samedi 8, 20h ; ALE Cyclo, dimanche 9, 
14h30, FC Échirolles, samedi 15, 20h, 
et dimanche 16, 14h30 ; Judo club 
d’Échirolles, samedi 22, 20h ; ALE Rugby, 
dimanche 23, 14h30. 
Mars : HBC2E, samedi 1er, 20h, et dimanche 
2, 14h ; AVLE, samedi 8, 20h ; Vieux-Village, 
dimanche 9, 14h. À la salle des fêtes (19, 
avenue du 8-mai-1945), sous réserve de 
modifications.

[3]   GUP 

VILLAGE SUD
Une dizaine d’habitant-es ont participé 
à la visite organisée fin octobre. 
Accompagné-es par la conseillère 
municipale Élise Amaïri, ils ont constaté les 
dysfonctionnements : barrières autour des 
colonnes à déchets, éclairages défectueux, 
manque de bancs et de poubelles, entretien 
insuffisant des espaces végétalisés, dépôts 
sauvages de déchets. La question du 
devenir du parking de la rue Loubat a été 
posée, comme la problématique du parc 
Galilée. Des sujets sur lesquels la Ville va 
proposer des solutions.

CARNAVALS
Évade et l'école de cirque Aux Agrès du vent préparent leurs 
carnavals, qui auront lieu respectivement les 7 et 15 mars  

après-midi.

À VOS AGENDAS 
Les éditions 2025 de Tempo Libre-La grande Fête et l’Échirolloise  

se dérouleront les samedi 24 et dimanche 25 mai.  
Un week-end festif et sportif en perspective.
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[5]   RECENSEMENT 2025

JUSQU’AU  
22 FÉVRIER
Vous pourrez répondre par Internet  
ou sur questionnaire papier. Si vous 
habitez en maison individuelle, des codes 
personnels vous seront remis pour vous 
recenser en ligne jusqu’au 21 janvier. 
Pour rappel, le recensement est obligatoire. 
Il permet de connaître le nombre de 
personnes vivant en France et la population 
officielle de chaque commune. De ces 
chiffres découlent la participation et le 
soutien de l’État au budget des communes. 
Ils servent aussi à ajuster l’action 
publique sur les équipements collectifs, 
les rénovations, le fonctionnement des 
services… Sept agent-es de recensement, 
tenu-es au secret professionnel et munie-s 
d’une carte professionnelle,  
vous contacteront si vous faites partie  
des 8% de la population tirée au sort.
Plus d’infos : le-recensement-et-moi.fr

[4]   ÉCOLE

PREMIÈRES 
INSCRIPTIONS
J'emménage à Échirolles, mon enfant 
entre pour la première fois à l’école, 
comment l'inscrire ? J’imprime le 
formulaire disponible sur le site de la Ville 
ou le récupère auprès de la direction de 
l'éducation, en mairie, de 13h30 à 17h,  
du lundi au vendredi. Je le complète avec 
les pièces jointes demandées et le renvoie 
par mail (inscription-scolaire@echirolles.fr) 
ou le dépose dans la boîte aux lettres de 
l’accueil-éducation en mairie. Afin de 
simplifier vos démarches, l’inscription 
peut désormais être réalisée en ligne, via 
l’Espace Famille. Après examen du dossier, 
la Ville m'informe de l'école d'affectation 
et le dossier est renvoyé à l'école. Je prends 
rendez-vous avec l'école pour valider 
l'admission, muni du certificat de radiation 
éventuel, du carnet de santé et du livret  
de famille.
Plus d’infos : Accueil-éducation,  
04 76 20 63 41

[5]

Le recensement démarre le 16 janvier. Si vous êtes recensé
cette année, vous serez prévenu par votre mairie. 

Répondre au recensement, 
c’est utile pour construire demain ! 
Encore plus simple par internet

le-recensement-et-moi.fr

en partenariat 
avec votre commune
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Les élèves de l’école élémentaire Jean-Paul-
Marat participent régulièrement aux cérémonies 

commémoratives organisées par la Ville. Le fruit d’un 
minutieux et patient travail sur la mémoire.

DEVOIR DE MÉMOIRE

©
 L

JS
L

Qu’il vente, neige ou pleuve 
– comme lors de la cérémonie 
d’hommage à Bruno Faccio, 

jeune résistant de 16 ans assassiné en 
1944, organisée en octobre au cime-
tière Saint-Roch de Grenoble –, ils sont 
là. Ils, se sont les élèves de CM1 et CM2 
de l’école Jean-Paul-Marat qui parti-
cipent depuis maintenant sept ans aux 
commémorations du 8 mai et du 11 no-
vembre, drapeaux tricolores en main, 
Marseillaise aux lèvres. Et cette année, 
ils ont même ramené de leur tradition-
nel périple parisien de fin d’année sur 
les lieux emblématiques de la Répu-
blique – Sénat, Panthéon, Assemblée 
nationale... –, la Flamme du Souvenir 
prise sur la Tombe du Soldat incon-
nu, sous l’Arc de Triomphe, pour la re-
mettre au Comité du Souvenir français 
de l’Isère. Une flamme qui a illuminé 

la cérémonie du 11 novembre à Échi-
rolles. « Depuis 2017, nous avons parti-
cipé à toutes les cérémonies, dit Nicolas 
Mignot, directeur de l’école. Le devoir 
de mémoire fait partie de l’éducation à 
la citoyenneté, aux valeurs de la Répu-
blique. Nous le travaillons en classe, avec 
les grands notamment. Nous étudions 
des textes, des documents historiques. 
Trois classes de CE1 participent cette 
année à un parcours de découverte des 
archives municipales proposé par la Ville 
dans le cadre de son Programme à l’édu-
cation artistique et culturelle. Les années 
précédentes, quatre classes de CM1 et 
CM2 ont participé au projet Résistance 
en chemin, à la découverte de destins de 
Résistant-es. »
Mais comme le souligne le directeur, « le 
plus compliqué dans le devoir de mémoire, 
c’est l’obligation de ne pas oublier… »

Pour y parvenir, les enseignant-es multi-
plient les occasions. Et ça marche. « Les 
enfants sont très à l’écoute, parti-
cipent, découvrent une vraie utilité  
à cela. L’Histoire permet de construire 
son histoire personnelle, mais aussi 
collective, sans laquelle on ne peut 
se sentir appartenir à un groupe,  
à une nation. C’est important d’avoir 
ces repères. Le devoir de mémoire  
ne s’impose pas, c’est une question  
de sensibilité. »
Une sensibilité à l’Histoire dont les en-
seignant-es qui les accompagnent font 
aussi preuve. De quoi faire briller la 
Flamme du Souvenir encore longtemps 
et fleurir des Bleuets de France, sym-
bole du travail de mémoire et de trans-
missions auprès des jeunes. 

 LJSL

LES JEUNES ONT 
LA FLAMME

Les élèves de l’école 
Marat devant le 

Monument aux morts, 
avec leurs enseignants, 

la maire Amandine 
Demore, l’adjointe au 

travail de mémoire 
Jacqueline Madrennes 

et la députée  
Cyrielle Chatelain. 
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Les lycéen-nes et collègien-nes aussi
Depuis quelques années, des collégien-nes de Jean-Vilar et lycéen-es de 
Marie-Curie, membres du Conseil de vie lycéenne (voir page 24-25), parti-
cipent aussi aux cérémonies du 8 mai et du 11 novembre. Les collégien-es 
sont des Assistant-es de sécurité et Cadet-tes de la sécurité civile, engagé-es 
volontairement dans le dispositif lancé par l’État en 2016, mis en place en 
2020 à Jean-Vilar. Élèves du cycle 4, de la 5e à la 3e, les Cadet-tes de la sécurité 
civile suivent une formation d’un an pour devenir Assec.
Dans ce cadre, une partie est dédiée au devoir de mémoire. Ils participent 
ainsi aux cérémonies. « Ils sont fiers d’être cités, présents aux côtés des 
pompiers de la caserne d’Échirolles, qui sont leurs parrains, et des autres insti-
tutions. Ils sont valorisés aux yeux de tous, de leurs parents surtout, qui sont 
présents, explique Jean-Marie Sirieys, directeur adjoint chargé de la SEGPA, 
qui les accompagne. C’est un vrai engagement. C’est s’inscrire dans une  
dynamique collective pour honorer la mémoire de ceux qui ont ont œuvré  
au service de tous ».

Cité Échirolles N°412 / Janvier-Février 2025

Éric Bois 
DÉLÉGUÉ GÉNÉRAL DU 
SOUVENIR FRANÇAIS

Que vous inspire 
l'engagement de l’école 
Marat ?
Il est inspirant, significatif. 
Il montre la volonté des 
professeurs de transmettre 
l'importance de la mémoire. 
La participation des élèves 
témoigne d'un vrai lien 
avec l'histoire locale et 
nationale, ainsi que de la 
reconnaissance envers ceux 
qui ont tout sacrifié. J'y suis 
particulièrement sensible. 
Elle contribue à encourager 
les jeunes à devenir des 
acteurs de notre histoire. La 
phrase “Si tu veux la paix, 
prépare la guerre contre 
l’oubli” me vient à l’esprit 
pour qualifier la dimension 
éducative de ces actions .

Constatez-vous un regain 
d’intérêt des jeunes ?
Oui, le Souvenir Français, 
à travers ses initiatives 
comme le soutien aux 
voyages de mémoire, 
aide au renforcement de 
la compréhension des 
luttes et sacrifices passés. 
À l’heure où ces jeunes 
sont dans l’apprentissage 
de fondamentaux, les 
valeurs de patriotisme, de 
sentiment d’appartenance 
à un héritage commun, 
sont indispensables à leur 
construction de futurs 
citoyens. Ces apports 
leurs donnent des outils 
essentiels pour faire nation.
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23 février
Exécution du groupe 

Manouchian

19 mars
Souvenir des victimes 
de la guerre d'Algérie

24 avril
Souvenir des victimes 

et héros de la Déportation

8 mai
Victoire du 8 mai 1945 

27 mai
Journée de la Résistance

18 juin
Appel du général 

de Gaulle

22 août
Libération d’Échirolles

17 octobre
Massacre 

du 17 octobre 1961

11 novembre
Armistice de 1918 

et hommage aux morts  
pour la France

©
 LJSL

Les commémorations à Échirolles
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Alexis 
Gandula

ANIMATEUR DEVENU DIRECTEUR

A lexis n’aimait pas l’école, n’était pas le premier de la 
classe. De nature timide, préférant le sport aux études, 
rien ne semblait le prédestiner à devenir directeur 

d’un pôle éducatif à Évade. Et pourtant ! Mais avant d’en 
arriver là, il a connu plusieurs chamboulements dont le départ 
de sa campagne saint-marcellinoise pour s’installer en ville, à 
Échirolles, en 1995, avec sa mère et sa grande sœur, animatrice 
chez Évade. C’est notamment grâce à elle qu’Alexis est inscrit 
aux colonies de vacances organisées par l’association, du haut 
de ses 15 ans. « Ces voyages m’ont permis de changer d’air et 
de regard sur le monde », livre le quarantenaire. Mais Alexis 
manque toujours de confiance en lui et de vision 
en l’avenir. 
C’est à ses 17 ans, lors d’une autre colonie avec 
Évade, que sa voie se dessine grâce à Andrès 
Tirado. Ce membre de l’association lui demande 
s’il ne souhaiterait pas devenir animateur chez 
Évade. « C’est lui qui m’a mis ce projet en tête, qui 
m’a motivé à passer mon Bafa », explique Alexis, 
reconnaissant. Un an plus tard – en parallèle 
de ses études scientifiques – il devient donc 
animateur-vacataire durant les périodes de 
vacances à l’accueil de loisirs Robert-Buisson. 
« Je me suis senti à ma place, à l’aise avec les 
enfants, utile ». Puis Alexis connaît une épreuve 
personnelle qui lui fera notamment rater son 
bac S. Il s’investit alors de plus belle dans son 
travail, anime des ateliers, des sorties et colonies de vacances, 
notamment à La Grande-Motte en 2002. En 2005, Évade recrute 
deux animateurs permanents, il décroche l’un des deux postes 
et passe son brevet d’aptitude aux fonctions de directeur 
(BAFD). Puis tout s’enchaîne : il remplace successivement le 

directeur du centre de loisirs la Ponatière, Surieux et celui des 
Essarts – où il rencontre son épouse et la mère de ses enfants, 
alors animatrice – avant de devenir directeur du périscolaire 
à Marcel-David, rattaché au centre de loisirs, Pablo-Picasso. 
« À la base, je ne voulais pas devenir directeur. Je craignais 
l’administration, de perdre le contact avec les enfants, mais 
Évade m’a encouragé ». Alors, Alexis s’est lancé. 
La suite ? Une pause. Car après 10 ans chez Évade, il pense 
avoir fait le tour. Il suit sa femme à Lyon et s’inscrit au Brevet 
Professionnel de la Jeunesse, de l’Éducation Populaire et 
du Sport (BPJEPS), spécialité Activité Pour Tous, qui forme 

les éducateurs sportifs. De 2012 à 2013, il est 
alternant au service des sports de la Ville, puis 
y travaille en vacation jusqu’en 2014. Mais 
suite à une réduction budgétaire, ses missions 
s’arrêtent. 
Heureusement, Évade n’est jamais loin… Alexis 
tombe sur une offre d’emploi de l’association et 
c’est reparti pour un tour. Il passe notamment 
par l’école Langevin – où il est référent de la 
pause méridienne et obtient son UC Direction 
d’un accueil collectifs de mineurs – puis par 
Jean-Jaurès et Marcel-David avant de retourner 
à Langevin où il devient directeur du pôle 
éducatif d’Auguste-Delaune (qui est rattaché à 
l’école). « Je n’avais pas prévu tout ça mais je suis 
fier de mon parcours, de l’association qui invite à 

évoluer – car d’autres personnes ont gravi les échelons – et des 
jeunes que je forme, à mon tour, au métier ». Alexis, l’exemple 
même qu’une sortie de route peut mener sur le bon chemin.

 CH

Dates Clefs
1997 
inscrit aux colonies de 
vacances organisées 
par Évade à 15 ans
2000
devient animateur 
chez Évade à 18 ans
2021
devient directeur 
du pôle éducatif 
Auguste-Delaune  
à 38 ans

Ancien adolescent inscrit aux colonies de vacances 
organisées par Évade, devenu animateur puis directeur 

du pôle éducatif à Auguste-Delaune à 41 ans, Alexis 
Gandula a un parcours remarquable. Son destin a contrarié 

tous les plans et il en ressort d’autant plus grand. 
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“Je  
n’avais pas 

prévu  
tout ça ! ”

Cité Échirolles N°412 / Janvier-Février 2025
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La Ville a mis en place une mutuelle communale 
accessible à toutes et tous, qui permettra d’accéder 

aux soins à coût réduit. Une nouvelle initiative  
pour la santé des Échirollois-es.

ACCÈS AUX SOINS

UNE MUTUELLE 
COMMUNALE

D ’après l’Insee, 2 % de la po-
pulation a renoncé à un 
examen ou à un traitement 

médical pour des raisons finan-
cières. Environ 21 % des ménages 
ont des difficultés à obtenir une 
couverture d’assurance santé en 
raison de contraintes budgétaires. 
Et entre 4 et 10 % des Français-es 
ne seraient pas couvert-es par une 
complémentaire santé.
Des chiffres qui traduisent la diffi-
culté d’accéder à une mutuelle, et 
donc aux soins. D’autant que suite 
aux budgets successifs de la Sécuri-
té sociale, couplés à la libéralisation 
du système de santé et l’inflation 
des prix, l’augmentation du prix 
des mutuelles était estimée à 10 % 
en 2024, touchant plus particulière-
ment les personnes les plus âgées 
et les ménages modestes.
Pour tenter d’y remédier, la Ville, 
« investie de longue date sur ces 
questions, selon l’adjointe aux soli-
darités Sylvette Rochas, et qui mène 

une politique volontariste en ma-
tière d’accès aux soins et à la santé », 
a mis en place une mutuelle com-
munale. « L’objectif est d’améliorer 
l’accès aux soins pour toutes et tous, 
d’accéder à une offre de soin de qua-
lité et de proximité à des prix compé-
titifs, d’augmenter le pouvoir d’achat 
des bénéficiaires et de lutter contre 
toutes les formes de la précarité », 
poursuit l’élue.

UNE POLITIQUE SANTÉ GLOBALE

Pour ce faire, la Ville a publié un 
Appel à manifestation d’intérêt 
en direction des mutuelles. C’est 
la Solimut, située notamment à 
Échirolles, qui a été retenue. Elle 
s’adresse aux Échirollois-es n’ayant 
pas accès à une complémentaire 
santé d’entreprise, mais aussi aux 
étudiant-es scolarisé-es à Échirolles 
et aux personnes travaillant sur le 
territoire dont l’employeur ne pro-
pose pas de mutuelle d’entreprise.

Une initiative qui s’ajoute à celles 
déjà prises depuis plus de trente 
ans par la Ville et son CCAS, pour 
lesquels la santé n’est pourtant pas 
une compétence obligatoire. Un 
Contrat local de santé (CLS) a ainsi 
été signé en juin 2024 pour pour-
suivre la mise en œuvre d’une poli-
tique publique volontariste et par-
tenariale. Des partenariats parmi 
lesquels celui avec la Communauté 
professionnelle territoriale de san-
té (CPTS, lire page 18) qui a pour 
mission d'améliorer l'attractivité 
et de faciliter l’installation de mé-
decins sur le territoire. Mais aussi 
d’accompagner les personnes dans 
leurs parcours de santé en mettant 
en œuvre des parcours individuels 
et des actions collectives de sensibi-
lisation.
De quoi se souhaiter une bonne  
année, en bonne santé !

  LJSL

© MS
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allocataires de 
l’Allocation adulte 
handicapé en 2020

10 à 12 000
Échirollois-es n’avaient plus 
de médecin traitant fin 2023

En ce début d’année, la Ville 
a mis en place une mutuelle 

communale avec Solimut 
et propose régulièrement,  

tout comme cette dernière,  
des ateliers de prévention  

et de sensibilisation.

16 médecins 
à Échirolles 
fin 2024

850 

© CH

© Ville
 d'Échiro
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Sur quels projets travaillez-
vous à Échirolles ?

« Nous faisons de la prévention 
en matière de santé envers 
les habitants, dans les 
MDH notamment. Pour les 
professionnels de santé, 
nous proposons notamment 
des formations qualifiantes 
en Ehpad, nous créons 
des ateliers à thème pour 
favoriser les rencontres… 
Aussi, en communiquant sur 
la future Maison de santé 
par exemple, attendue tant 
par les professionnels que les 
habitants, nous souhaitons 
attirer de nouveaux médecins 
sur la ville. Nous avons aussi 
monté un projet de dépistage 
précoce des troubles du 
langage chez le tout-petit, en 
lien avec sept orthophonistes 
du territoire. Nous aimerions 
aussi beaucoup intégrer des 
‘‘patients experts’’ au sein 
de la CPTS d’Échirolles, des 
sortes de partenaires qui 
animeraient des ateliers en 
direction des habitants. Nous 
avons également envie de 
nous faire connaître du grand 
public : on aimerait participer 
à l’Échirolloise, que ce soit en 
tenant un stand ou en courant, 
tout simplement. Il faut 
remettre le patient au cœur de 
sa prise en charge, cela passe 
par une meilleure connaissance 
des possibilités pour se soigner, 
et nous sommes là pour 
l’aiguiller. »

COMMUNAUTÉ PROFESSIONNELLE 
TERRITORIALE DE SANTÉ

Lancée officiellement en 2021, de-
mandée par la CPAM, souhaitée 
par les professionnel-les de san-

té, nécessaire pour les habitant-es, la 
Communauté professionnelle territo-
riale de santé (CPTS) Drac Sud œuvre 
sur 39 communes du sud grenoblois, 
dont Échirolles. Ses missions : amé-
liorer l’accès aux soins, développer 
des actions de prévention, ou encore 
accompagner les professionnel-les de 
santé en les mettant en relation. Pour 
cela, la CPTS fait notamment en sorte 
de créer des liens entre médecins et 
spécialistes, pour une prise en charge 
globale du patient. Elle développe 
l’exercice coordonné, en promouvant 
les réseaux médicaux, paramédicaux 
et médico-sociaux, et en accompa-
gnant l’installation de profession-
nel-les sur le territoire. Elle reçoit aus-
si des appels d’habitant-es en quête 
de médecin et les redirige vers des 
lieux tiers et en brisant les idées re-

çues. Constituée de professionnel-les 
de santé, d’établissements de santé et 
d’acteurs médico-sociaux et sociaux, 
la CPTS Drac Sud est aussi ouverte aux 
habitant-es souhaitant s’investir sur 
ces questions de santé. Financée par 
la CPAM et l’ARS, elle organise tout au 
long de l’année des ateliers pratiques, 
notamment à la MDH Anne-Frank et 
Essarts-Surieux. Ces derniers mois, 
elle a proposé aux habitant-es des 
ateliers avec des diététiciens, psycho-
logues et la Ligue contre le cancer, 
pour parler nutrition et prévention de 
cancers féminin, mais aussi des ate-
liers autour de la prise en charge de 
la lombalgie avec sept kinés du terri-
toire, reconduits en 2025. En bref, c’est 
un soutien non négligeable pour les 
pros comme pour les patient-es, qui 
promeut le lien et l’échange.

 MS

La CPTS Drac Sud, installée sur 
Échirolles, a différentes missions. L'un 

des objectifs est d’améliorer l’accès 
aux soins pour les habitant-es.

ŒUVRER 
ENSEMBLE
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Natacha 
Dieulot
COORDINATRICE 
À LA CPTS DRAC SUD

La CPTS Drac Sud a organisé, en septembre 2024 à la mairie, un atelier sur l’insuffisance 
cardiaque en direction des professionnel-les de santé.

© MS



Cité Échirolles N°412 / Janvier-Février 2025

1919

D
O

SS
IE

R

Yannick 
Porracchia
DIRECTEUR GÉNÉRAL  
DE SOLIMUT

Quelles sont les particularités 
de Solimut, mutuelle de 
France ?
« Chez Solimut, nous portons 
un projet social d’accès à la 
santé. Nous nous adressons à 
tous, mais avec un intérêt à 
ne pas laisser sur le bord du 
chemin les personnes  
en marge de la société, celles 
qui ne sont pas couvertes 
dans le cadre d’un contrat 
de travail. Les retraités, 
sans emploi, étudiants qui 
aujourd’hui renoncent à une 
mutuelle et donc au soin 
s’exposent à un risque encore 
plus fort demain pour leur 
santé. Avec une cotisation 
moins élevée en choisissant 
la mutuelle communale, 
c’est une possibilité pour ces 
personnes de se faire soigner 
correctement. »

En quoi Solimut est une 
mutuelle militante ?
« Solimut est dirigée par 
des adhérents élus. Son 
fonctionnement repose sur 
l’élection de délégués qui, 
en Assemblée générale, 
prennent les décisions les plus 
importantes concernant  
ses orientations. Ils agissent 
pour le pot commun mutualiste 
-permettant des tarifs 
maîtrisés- en luttant contre 
les taxes sur les cotisations, 
en minimisant l’impact 
des frais de gestion vers les 
populations en difficulté 
économique et en défendant 
un haut niveau de Sécurité 
sociale. Nous dénonçons le 
niveau de transfert de charge 
de cette dernière vers les 
complémentaires santé.  
Il y a aussi un gros travail  
de proximité, avec l’objectif 
d’aller à la rencontre des 
populations via des rendez-
vous en agence, en AG ou à la 
mairie pourquoi pas. »

Dans un contexte de pénurie  
de médecins, Ville et CCAS 

accompagnent les plus fragiles  
dans l’accès aux soins, et mettent en 

place des ateliers de prévention.
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M ême si la santé ne fait pas 
partie de ses compétences 
obligatoires, la Ville maintient 

depuis plus de 20 ans un service média-
tion-santé. Un véritable effort de la part 
de la collectivité, qui vise selon sa réfé-
rente, Amara Hadjou, « à accompagner 
les publics les plus fragiles en termes de 
précarité financière, de frein linguistique, 
numérique ou administratif, dans leurs 
démarches d’accès aux soins et à la santé. 
Le but, dans un contexte de pénurie de 
médecins, est de leur rendre confiance, 
apporter une écoute, des informations 
et reconstruit un parcours de santé en 
retrouvant une autonomie. »
Pour ce faire, Amara accompagne indivi-
duellement près de 170 personnes aux 
profils variés, des enfants aux seniors, 
en passant par des adolescent-es ou 
des adultes, adressé-es par divers par-
tenaires. « Je les accueille, nous faisons 
un bilan, je les rassure et fais, si besoin, 

la médiation entre eux et les profession-
nels de santé pour trouver une solution », 
détaille Amara.
En parallèle, le service propose avec le 
service des sports et les collègues des 
MDH, des ateliers santé et prévention, 
Ma santé en mouvement, gratuits et ou-
verts à toutes et tous. Ils ont pour thème 
l’alimentation, le sommeil, la gestion du 
stress ou encore l’activité physique, et 
se déroulent dans les Maisons des ha-
bitant-es Anne-Frank et Essarts-Surieux. 
« On explique comment changer ses ha-
bitudes, prendre soin de son bien-être, 
de sa santé mentale », poursuit Amara. 
Les prochains rendez-vous, deux ateliers 
sur l’alimentation et la gestion du stress 
organisés avec la Maison de santé des 
Essarts, auront lieu en début d’année. De 
quoi remettre sa santé véritablement en 
mouvement.

 LJSL

ACTEURS DE SA SANTÉ
SANTÉ EN MOUVEMENT

Les ateliers Ma santé en mouvement sont organisés dans les MDH Anne-Frank  
et Essarts-Surieux, en attendant les autres.



2020

FL
A

SH

1 377 
logements seront visités dans le 

cadre du recensement 2025

[1]   EXPOSITION

REG’ARTS EN 
TRANSITION
L’association Reg’Arts a organisé sa 
désormais traditionnelle exposition, 
baptisée Transition cette année, à  
La Rampe, en novembre et décembre  
dans le cadre du Mois de la Photo, 
en partenariat avec la Maison de 
l’image. Une belle réussite pour les huit 
photographes exposé-es, dont les travaux 
ont été particulièrement appréciés.

[2]   ILLUMINATIONS

FAUT QUE  
ÇA BRILLE !
La ville s'est parée de mille et une lumières 
de fêtes de fin d'année, qui ont brillé sur 
les éclairages publics, arbres et façades 
de bâtiments publics entre le 3 décembre 
et le 13 janvier. 380 motifs exactement, 
100% Led, se sont allumés dès la tombée 
de la nuit jusqu'à minuit, ou toute la nuit 
pour ceux placés sur les axes principaux. 
Et cette année, des motifs dessinés par les 
écolier-es de Joliot-Curie, Auguste Delaune 
et Paul Langevin ont été fabriqués et placés 
devant leurs établissements scolaires 
respectifs. La magie a opéré !

[3]   VERGER PARTICIPATIF

LES ATELIERS 
REPRENNENT
Le verger Picasso a besoin de vous 
pour conserver sa santé et prospérer. 
N’hésitez pas à venir agrandir le groupe 
de jardinier-es amateur-es et rencontrer 
Pascal Aspe, de la coopérative Terre Vivante, 
de retour au verger pour animer divers 
ateliers. Après le compostage et le paillage 
en novembre, la plantation de plantes en 
décembre et la taille en janvier, apprenez- 
en davantage sur le bouturage et la greffe, 
ainsi que sur la biodiversité et l’arrosage, 
le 5 février de 14h à 17h30 et le 5 mars de 
9h30 à 12h30. Rendez-vous devant l’Espace 
jeunes Picasso.

ALPOSS REVIENT  
LE 20 FÉVRIER

La journée dédiée au logiciel libre invite pour la seconde fois les 
acteurs de l’open source du bassin isérois à la mairie d’Échirolles, 

avec des conférences, tables rondes et ateliers.  
Plus d’infos sur alposs.fr

NOUVEAUTÉ  
PETITE ENFANCE

De nouvelles modalités pour l'étude des dossiers en commission 
crèche du printemps sont lancées. Pour les parents d'enfants de 

moins de 3 ans, et d’ici le 31 janvier, actualisez votre pré-inscription 
avec le "coupon petite enfance" reçu par mail ou disponible à 

l’accueil du CCAS. Première demande ? Passez par le Guichet unique 
d’information avant le 31 janvier.
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RENDEZ-VOUS
Plusieurs ateliers vous sont proposés à 
l’occasion du mois de l’énergie : 
Le 29 janvier à 18h : Atelier Appart' Énergie, 
animé par l'Alec. Appartement témoin de 
la SDH, 16 allée du Gâtinais.  
Inscriptions : mariane.fers@echirolles.fr 
Le 31 janvier à 17h : Atelier Jeu de rôle 
rétro-futuriste à la MDH Essarts-Surieux. 
Inscriptions : mdh-essarts-surieux@
echirolles.fr 
Le 4 février à 10h : Atelier Économiser 
l’énergie à domicile à la MDH Village sud. 
Inscriptions : mdh-villagesud@echirolles.fr 
Le 6 février à 18h : Atelier Production 
d'électricité solaire avec Enedis.  
Hôtel de ville. Inscriptions : mariane.fers@
echirolles.fr 
Le 12 février à 15h30 : Atelier Écriture 
parents-enfants à la MDH Essarts-Surieux. 
Inscriptions : mdh-essarts-surieux@
echirolles.fr 
Le 17 février à 14h : Atelier Appart' Énergie 
à la MDH Village sud.  
Inscriptions : mdh-villagesud@echirolles.fr

[4]   ENVIRONNEMENT

UN SOUTIEN 
AFFICHÉ
Début décembre, la Mairie a installé 
un panneau dans le jardin de l’hôtel de 
ville en soutien à Paul Watson, militant 
écologiste et fondateur de l’ONG Sea 
Shepherd. Ce défenseur de l’écosystème 
marin, en particulier des baleines, a été 
arrêté et incarcéré au Groenland pendant 
cinq mois, en attente de son extradition 
vers le Japon qui l’accuse de “conspiration 
d'abordage”. “Les océans apportent 50% de 
l'oxygène que nous respirons. En défendant 
son combat, nous souhaitons légitimer les 
activités de protection de l'environnement 
au sens large”, expliquait Julie Dekindt, 
conseillère municipale déléguée aux 
projets environnementaux et durables 
et à l'animal, lors de l’inauguration du 
panneau. Finalement, la bonne nouvelle 
est arrivée le 17 décembre, avec la 
libération de Paul Watson et son retour  
en France où vit sa famille.
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La Butte présentera un nouveau visage, plus ouvert,  
lumineux et en lien avec son environnement, en 2026.

Pour la maire Amandine Demore, 
l’enjeu de la restructuration 
du bâtiment qui démarrera 

au deuxième trimestre 2025 est de 
« redonner du souffle et de la synergie 
à La Butte en regroupant les services 
jeunesse, sport et prévention, les asso-
ciations et la Maison des habitants 
Essart-Surieux. » Pour ce faire, profes-
sionnel-les et habitant-es ont parti-
cipé à plusieurs ateliers, de mars à 
octobre.
À l’extérieur, le choix a été fait « de 
conserver l’écriture architecturale du 
bâtiment », indique Julien Hannequau, 
architecte du cabinet Ferrand Sigal, 
chargé du projet. L’isolation des fa-
çades et de la toiture sera améliorée, 
des protections solaires ajoutées sur les 
façades vitrées, des ouvertures aména-

gées pour créer plus de liens avec l’exté-
rieur. Mais c’est l’intérieur qui va le plus 
évoluer. 
Dans le hall, la salle de spectacle va 
être supprimée pour avoir plus de lu-
minosité et d’espace, favoriser la poly-
valence des usages : banque d’accueil, 
espaces informatique, de confidentia-
lité, d’exposition… Toujours au rez-de-
chaussée, une salle polyvalente avec 
cuisine et accès au parvis sera créée. 
Elle pourra aussi servir de salle de ré-
union. Une seconde salle polyvalente 
dédiée aux jeunes sera aménagée côté 
futur parc. Elle pourra être scindée en 
deux grâce à une cloison et aura un ac-
cès direct au parc.
Enfin, une ludothèque prendra place à 
l’étage, dans la salle de danse actuelle, 
et des bureaux seront aménagés pour 

les professionnel-les. Des permanences 
associatives pourront s’y tenir.
Reconnaissant la qualité du travail, 
les habitant-es se sont surtout inquié-
té-es de la place des jeunes. « Nous 
comptons sur la synergie et la dyna-
mique nouvelle, comme à l’espace 
Jacques-Prévert, au Village Sud, pour 
apaiser les choses, expliquait la maire. 
Nous travaillons sur une occupation 
positive de l’espace public. C’est un sujet 
que nous prenons en compte dès le 
début. Ce n’est pas magique, mais c’est 
complémentaire. C’est en additionnant 
les choses que la situation va s’amélio-
rer. » Rendez-vous fin 2026 pour voir le 
résultat.

 LJSL

Le projet de requalification de La Butte a été présenté  
aux habitant‑es en novembre. Un projet qui vise à ouvrir plus encore 

le bâtiment vers l’extérieur et en direction de tous les publics.

UN ÉQUIPEMENT 
PLUS OUVERT

LA BUTTE
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Le secteur République - Guy Môquet Sud, qui fait l’objet 
de travaux depuis la fin de l’année 2022, a vu arriver ses 

premier-es habitant-es cet automne.

Une visite sur site permettait à Amandine Demore, 
Laëtitia Rabih, adjointe à l’aménagement,  
à l’urbanisme et à l’habitat, Daniel Bessiron, 
adjoint à l’environnement durable  
et aux éco-quartiers, de découvrir  
l’avancée des travaux. 

SECTEUR GUY MÔQUET SUD

LA  
MÉTAMORPHOSE

En lisière de Frange verte, à deux 
pas du parc Robert-Buisson, c’est 
un nouveau quartier qui prend 

forme. Construites sur les anciens 
terrains Colas, Reynier et Villard, 
quatre opérations immobilières sont 
terminées, bien avancées ou en cours. 
Celles-ci ont permis à la Ville de négo-
cier la création d’un corridor écolo-
gique qui reliera à terme le centre 
de loisirs Robert-Buisson à la rue 
Guy-Môquet et au parc des Templiers 
dernièrement créé.
De même, le parc Robert-Buisson est 
agrandi par la cession à la Ville d’un 
espace de 3 500 m² situé à l’arrière du 
château de Pisançon, accueillant son 
ancienne fontaine, rénovée et remise en 
eau tout récemment par Sully immobi-
lier. Mi-novembre, une visite organisée 

par les promoteurs permettait aux 
élu-es d’apprécier les travaux entre-
pris. Ainsi, les premiers bâtiments du 
Domaine de la Frange verte (110 loge-
ments, 24 en locatifs sociaux et 86 en 
accession), portée par Sully immobilier, 
Im’city et la SDH, ont été livrés cet été. 
Les autres logements de cette opération 
devraient accueillir locataires et proprié-
taires début 2025. Tout à côté, le Clos 
Gaïa (30 logements, 14 en accession, 
6 en locatifs sociaux et 10 PSLA), porté 
par Isère Habitat, devrait être achevé au 
printemps. Enfin, le château de Pisan-
çon, dont les travaux de rénovation 
(maçonnerie) ont débuté à l’automne 
dernier, sera réaménagé par le groupe 
Singer avec la création de 13 loge-
ments dont 4 dans l’ancienne grange. 
La dernière opération immobilière du 

quartier, Flore et sens, portée par Edifim 
(67 logements, dont 14 en locatifs 
sociaux et 53 en accession), reste elle en 
difficulté de commercialisation. 
Sur tout le secteur, les immeubles 
sont construits en R+3, bénéficient de 
vues sur le Vercors ou Belledonne, et 
certains, situés en rez-de-chaussée, 
semblent littéralement intégrés à la 
forêt de la Frange verte. De plus, les 
différentes opérations ont été imagi-
nées de manière à favoriser la rencontre 
et les mobilités douces, avec des garages 
en sous-sol et des allées piétonnes, des 
espaces verts partagés et un accès au 
futur corridor écologique. Une vraie 
métamorphose pour cet ancien quartier 
industriel.

 MS
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Batuhan,  
Manon et 

Emma
RELAYEURS DE PROJETS
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Vous l’avez sûrement déjà rencontré au marché de Noël d’Échi-
rolles, où il présente ses créations depuis la 2ème édition. C’est 
dire s’il en a vu passer du monde, par-dessus son tour à bois, 
lui qui est devenu tourneur sur bois vers la fin de sa carrière 
professionnelle. « Je suis tombé dans le bois lorsque j’ai fabri-
qué les meubles d’un chalet », explique Mario Bolcato. Arrivé à 
Échirolles en 1945 à 7 ans depuis sa Vénétie natale, Mario a eu 
mille vies professionnelles, liées à l’ingénierie. Et cinq jours de 
stage de tournage sur bois en 1999 ont suffi à le lancer dans 
une nouvelle aventure. Il intègre alors l’association grenobloise 
la Passion du bois puis l’association française pour le tour-
nage d’art sur bois. Il co-organise des rencontres, réunions, 
biennales… et se lance dans la formation. « Je prends plaisir 
à apprendre aux autres ce que je sais faire. J’aime échanger

et rester en contact avec les personnes rencontrées lors d’ate-
liers. » Avec lui, on ne repart pas avec un petit objet, mais de 
vrais savoir-faire, la possibilité de devenir soi-même tourneur. 
« La technique me plaît, les pièces uniques aussi », ajoute-t-il, 
devant sa collection de boules de Canton, imbriquées les 
unes dans les autres. Et s’il aime travailler les arbres fruitiers, 
notamment le noyer, il aime aussi préparer ses objets de  
A à Z. Alors, avant de prendre la direction de son atelier, 
au sous-sol de sa maison, il se rend dans les bois chercher 
du buis, avant de le sécher dans l’huile de lin. À 87 ans,  
ce passionné et grand bavard vous accueillera avec plaisir 
pour transmettre ses savoirs… et ses mille et une histoires.

 MS

Le 11 novembre dernier, ils étaient présents lors de la 
commémoration de l’Armistice, place de la Libération, 
pour représenter les élèves du lycée Marie-Curie. Ils, 
ce sont Batuhan, 18 ans, étudiant en première année 
de BTS Négociation et digitalisation de la relation 
client, et Manon et Emma, 17 ans, élèves de termi-
nale, tous trois membres du Conseil de vie lycéenne 
(CVL) de l’établissement. Le CVL est une instance 
composée d’une quinzaine d’élèves élu-es par leurs 
pairs, et accompagnée par la Conseillère principale 

d’éducation du lycée, Raphaëlle 
Lamalle. Le CVL fait le lien entre 
les demandes des lycéen-nes et 
la direction de l’établissement. 
« Nous sommes les représentants 
des élèves. Nous portons leurs 

Mario Bolcato
TOURNEUR D’HISTOIRES

idées pour améliorer la vie des lycéens et des étudiants au 
sein du lycée », expliquent-ils.
Ainsi, l’organisation du self a été repensée pour permettre 
à chacun-e de prendre son repas en temps et en heure, 
un projet d’appellation des atriums est en cours pour 
permettre aux élèves, aux nouveaux notamment, de 
mieux se repérer dans les couloirs et le choix d’emplace-
ments sur les espaces verts du lycée pour permettre aux 
élèves d’y installer des nappes est en cours. Autant de 
projets qui concourent « à un mieux vivre et à plus de cohé-
sion au sein du lycée ». Mais aussi à l’extérieur, à l’image 
des collectes solidaires avec le Secours populaire ou la 
Banque alimentaire. De quoi faire des élèves « les véritables 
moteurs du changement ».

.  LJSL

“ Pour un 
mieux vivre 
et plus de 
cohésion ”
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“ Je prends 
plaisir à 

apprendre 
aux autres 
ce que je 

sais faire ”

Sophie  
ROMETTINO

LES DÉCLICS CLAQUENT
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Des déclics, Sophie Romettino, 52 ans, passion-
née de photo depuis l’adolescence, en a connu 
plusieurs. « Je bidouillais sur des appareils par 
curiosité. J’ai eu mon premier reflex au lycée. La 
photo faisait partie de l’univers dans lequel j’évo-
luais. » Des déclics comme autant de révolutions 
qui ont façonné la photographe qu’elle est deve-
nue.
Le premier intervient dans les années 90. L’étu-
diante intègre un labo associatif à la Villeneuve 
et découvre les joies du développe-
ment. « J’ai vu la puissance de l’image. 
Selon la manière dont on travaille, on 
peut faire dire deux choses différentes à 
un cliché. » Le deuxième se produit au 
début des années 2000, l’avènement 
du numérique. « L’argent n’était plus un 
frein, je pouvais faire ce que je voulais. » 
Autre déclic, en 2016. Sa fille Léonie, joueuse du 
Handball club Échirolles-Eybens, lui propose de 
faire les photos de match. Une aubaine pour celle 
qui « adore les photos sur le vif, instantanées, et 
qui avait toujours rêvé d’être au bord du terrain. 
J’ai découvert une autre dimension de la photo ». 
Dernière révélation, enfin, la destruction des 
locaux de l’IUFM, à Grenoble, en 2022. Elle orga-
nise un concours photo pour en garder une trace.
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“ Je veux montrer  
ce que l’on ne 
regarde plus ”

De quoi souligner « son 
souci du détail, sa volonté 
de montrer ce que l’on ne 
regarde plus ». Comme 
ses clichés des barbelés 
installés sur le Carrare 
en octobre, suite à son 

évacuation. Ils illustrent parfaitement pour elle le thème 
choisi par l’association Reg’Arts, dont elle est membre 
depuis deux ans, pour son exposition à La Rampe dans le 
cadre du Mois de la photo, la Transition. Le poids des mots, 
le choc des photos.

 LJSL
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Le Centre du graphisme a rouvert 
ses portes le 5 décembre après un 
an sans exposition. Une nouvelle 

équipe est en charge d’imaginer les 
prochains temps forts graphiques de 
ce lieu. 
Et, justement, la toute nouvelle expo-
sition, Rendez-vous, est l’occasion pour 
le visiteur de plonger dans des livres, 
tous plus étonnants les uns que les 
autres. Car le livre, c’est bien le thème 
principal de cette exposition imaginée 
en collaboration avec les étudiant-es 
en école d’art de l’Ésad Grenoble-Va-
lence. « C’est la première fois qu’une 
telle collaboration a lieu entre nous 
et cette école. Cela s’inscrit, pour les 
étudiants, dans une logique de profes-
sionnalisation, et pour nous, l’objec-
tif d’œuvrer avec le territoire, de faire 

émerger de jeunes créateurs locaux »,  
détaillait Étienne Hervy, le nouveau 
directeur du TRACé (Centre du 
graphisme, musées Géo-Charles et de 
la Viscose). 
Des livres « qui ne ressemblent pas à des 
livres », sont éparpillés un peu partout, 
posés sur des tables sérigraphiées, ils 
ont été sélectionnés pour la cinquième 
biennale intitulée Exemplaires – Formes 
et pratiques de l’édition, organisée au 
printemps 2024 par l’Ésad Valence. 
Neuf écoles d’art ont parfois prêté 
des ouvrages, pour cette exposition 
Sélections, en lien avec divers thèmes : 
luttes, grilles, nombres, voitures, sans 
texte, sans image… «  Chaque livre 
est une exposition en soi, commente 
Étienne Hervy. Je fais le pari qu’il y aura 
au moins un livre qui vous intéressera. » 

Une exposition à regarder, toucher, 
feuilleter... et à découvrir aussi, avec 
un deuxième rendez-vous, à l’extérieur 
cette fois-ci. Vous pourrez apprécier 
les grandes affiches de l’artiste peintre 
et graphiste français Loulou Picasso, 
créées pour le Centre du graphisme et 
apposées sur les fenêtres du bâtiment. 
« Nous changeons de scénographie, en 
rupture avec ce qu’on proposait avant, 
avec un lien plus fort avec les acteurs 
du territoire », avançait Jacqueline 
Madrennes lors du vernissage de l’ex-
position. En invitant les personnes 
présentes à toucher les livres, à les feuil-
leter, elle les invitait à devenir actifs  
et acteurs de cette exposition. À vous  
de jouer !

 MS

Rendez-vous, la nouvelle exposition du Centre du graphisme,  
vous propose un voyage au cœur du livre graphique  

et d’œuvres de Loulou Picasso.

LIVRES ET VOUS
CENTRE DU GRAPHISME

©
 M

S

Étienne Hervy,  
directeur du TRACé,  

Jacqueline Madrennes,  
adjointe à la culture,  

et la maire Amandine Demore,  
lors du vernissage de l’exposition.

Exposition Rendez-vous 
À voir du mercredi au dimanche,  
de 14h à 18h, jusqu’au 2 février.
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AU BOULOT !
JARDINS CITOYENS DES GRANGES

Cité Échirolles N°412 / Janvier-Février 2025
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Les premier-es horticulteurs-trices des jardins citoyens 
des Granges se sont vu-es attribuer une parcelle à cultiver 
mi-décembre. À quelques semaines des premiers plants, 

l’impatience règne.

15C’est le nombre d’habi-
tant-es des Granges qui ont 
obtenu le 10 décembre une 

parcelle à jardiner dans leur quartier. 
Ces apprenti-es horticulteurs-trices 
sont investi-es depuis le départ dans 
ce projet de la Fabrique citoyenne, 
initié il y a 10 mois par la direction Ville 
durable de la Mairie. Ils ont assisté à la 
majorité des six rendez-vous incon-
tournables organisés par la Ville 
pour s’approprier le projet. Ce dernier 
« répond à une attente des habitants 
du quartier. Ils se sont investis pour se 
lancer dans ce projet très bien mené 
par les services en charge, bien accom-
pagnés également par Emmanuelle 
Soubeyran, la paysagiste conceptrice 
du jardin qui a su s’adapter au budget 
serré  [150 000 € NDLR] », se réjouit 
Daniel Bessiron, adjoint à l’environ-

nement durable. À ses côtés, Sandrine 
Yahiel, conseillère municipale délé-
guée aux jardins citoyens et co-fonda-
trice des Jardins métissés, exprime sa 
satisfaction de voir le projet avancer. Le 
groupe d’habitant-es devra d’ailleurs 
adhérer aux Jardins métissés, associa-
tion qui gérera dorénavant ces jardins.
Les jardins citoyens des Granges, ce 
sont 2 400 m² de terre à cultiver, joux-
tant le parc des sports Jean-Vilar, dont 
21 parcelles individuelles de 25 m², 
ainsi que des espaces collectifs, un 
verger et un jardin citoyens. Ce dernier 
sera ouvert aux habitant-es intégré-es 
dans le projet, mais aussi au Secours 
populaire et à Évade, séduits par l’idée 
d’agriculture urbaine. Les travaux ont 
commencé le 4 novembre dernier et 
devraient permettre des premières 
plantations mi-mars.

Un travail avec les jardiniers de la Ville 
pour la livraison de feuilles mortes, de 
broyat, de fumier et de laine de mouton 
(comme fertilisant lent) permet aussi 
un bon démarrage du projet, attendu 
impatiemment par les habitant-es. 
« J’avais envie d’avoir un jardin à côté 
de chez moi, indique Bénédicte. J’étais 
maraîchère un temps, je serai ravie 
de donner des conseils. » Des temps 
d’échanges, c’est aussi l’une des moti-
vations de Monique, Jean-Marie, Liliane 
et Jean-Claude : « Toutes les généra-
tions sont mélangées, cela va faciliter 
les rencontres. » Pour Emmanuelle, ce 
sera aussi peut-être l’occasion « de faire 
vivre le jardin, de le transformer en lieu 
d’événements culturels pourquoi pas ».  
Un vrai lieu de vie à entretenir.

 MS

Les jardins citoyens sont situés 
au sud des Granges et jouxtent 
le parc des sports Jean-Vilar.
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Thème proposé  Tribune libre

 ÉCHIROLLES, 
CITOYENNE, 
ÉCOLOGIQUE ET 
SOLIDAIRE

Une belle année 2025  
et surtout la santé,  
avec notre mutuelle 
communale

Cher-es Échirollois 
et Échirolloises, à l’aube de cette 
nouvelle année, le groupe Échi-
rolles citoyenne, écologique et  
solidaire vous présente ses meil-
leurs vœux de bonheur, de plaisir 
partagé et surtout de santé.
Face au contexte morose dans 
lequel est plongé notre pays et à 
l’instabilité politique qui découle 
de l’incompréhensible dissolution 
décidée par le président de la Ré-
publique et à son refus de recon-
naître le résultat des urnes, les col-
lectivités locales, et notamment 
les Mairies, demeurent le dernier 
repère de stabilité et d’actions 
concrètes.
Face à l’inflation qui a miné notre 
portefeuille et le constat fait où 
de trop nombreux-ses conci-
toyen-nes doivent faire le choix 
entre se soigner ou remplir leur 
frigo, plutôt que de faire valoir 
leurs droits, nous lançons en ce 
début 2025, dans la proximité, la 
mutuelle communale échirolloise.
Avec notre partenaire Solimut, 
notre objectif est clair : permettre 
à chacun-e, qui vit ou travaille à 
Échirolles, d’accéder à une couver-
ture de santé complémentaire qui 
facilite la prise en charge des soins, 
réduit les coûts de santé et amé-
liore l’accès aux services médicaux 
et à l’accompagnement quotidien.
Au moment où les Français-es s’in-
quiètent pour leur pouvoir d’achat 
et les collectivités subissent de 
plus en plus le désengagement de 
l’État, voici un dispositif simple, 
solidaire et humaniste qui permet-
tra à tout un chacun un accès à ses 
droits simplifié et à une dignité 
retrouvée. 

 Sylvette Rochas  
et Laurent Vanplin,  
co-président-e du groupe

 LES INSOUMIS-ES  
UNITAIRES

Notre souhait pour 2025 : 
l’écoute de la volonté du 
peuple

L’année 2024 s’est terminée avec 
le même sentiment d’immense 
gâchis démocratique qui préside 
depuis les élections législatives 
anticipées du mois de juillet. 
A aucun moment le président 
Macron n’a souhaité chercher 
à comprendre l’expression d’un 
peuple qui s’est largement mo-
bilisé.
Le barrage fait à l’extrême droite : 
bafoué  ! La volonté de revenir 
sur la réforme des retraites  : to-
talement oubliée  ! Une nouvelle 
politique économique et sociale 
basée sur l’humain et non sur 
la volonté rapace d’hyperprofits 
indécents  : balayée d’un revers 
de main par la mise en place de 
gouvernements agissant comme 
avant,  avec les mêmes objectifs 
totalement contraires aux inté-
rêts et à la volonté populaire !
En 2025, le groupe des insou-
mis-es unitaires continuera à 
soutenir la politique de la ma-
jorité politique d’Échirolles qui 
elle met les citoyennes et les ci-
toyens au cœur de ses préoccu-
pations. Un politique humaine, 
lucide, transparente, sans faux 
semblants et avant tout au ser-
vice des plus modestes et du 
vivre ensemble. Une politique 
menée dans un cadre unitaire, 
de rassemblement, qui met de 
côté les ambitions personnelles 
et promeut la vie en commun, les 
solidarités et la partage. 
Car telle est la volonté populaire 
à Échirolles comme ailleurs, car 
c’est la seule solution pour rele-
ver les défis importants à relever 
pour continuer à impulser un 
développement durable de notre 
territoire.

 Les membres du groupe : 
Zaïm Bouhafs  
Nadjia Chabane  
Karim Marir  
Saïd Qezbour

 SOCIAUX-DÉMOCRATES 
ÉCHIROLLOIS, AVEC 
LE PARTI SOCIALISTE, 
PLACE PUBLIQUE,
LES RADICAUX ET  
LES CITOYENS

Cher-es Échirollois-es

Les sociaux-démocrates d’Échi-
rolles, (Parti Socialiste, Place Pu-
blique, les Radicaux de Gauche et 
les citoyens) vous adressent leurs 
meilleurs vœux. Que cette nouvelle 
année soit emplie de bonheur, de 
santé et de solidarité.
2024 a été marquée par des avan-
cées et des défis pour notre ville. 
Côté sécurité, les préoccupations 
persistent. Nous saluons l’action 
coordonnée des forces de l’ordre, de 
la police municipale et des acteurs 
de la prévention. Nous soutenons la 
maire pour exiger plus de moyens 
et un commissariat de plein exer-
cice.
L’aménagement urbain, avec des 
espaces publics conviviaux et sécu-
risés, reste essentiel :
à la Ville Neuve, le renouvellement 
urbain se poursuit, améliorant le 
cadre de vie. Des projets majeurs 
comme le quartier du pôle gare 
transformera le secteur en pôle 
multimodal (logements, com-
merces, bureaux, espaces publics), 
impactant mobilité et attractivi-
té. L’avenue des États-Généraux 
sera réaménagée. L’extension de 
Grand’Place a amélioré les espaces 
publics et la circulation. Le projet 
du Rondeau, la couverture de la ro-
cade transformeront le secteur du 
Tremblay en une entrée de ville at-
tractive, connectée et verte.
Dans un contexte budgétaire rigide, 
imposé par une loi directive, les 
collectivités sont étranglées. Seule 
la détermination des élu-es pourra 
préserver les solidarités. Voilà notre
cap 2025 pour une ville plus sûre, 
agréable et solidaire.
Excellente année 2025 !

 Laëtitia Rabih, présidente 
du groupe social-démocrate

 ÉCHIROLLES A'VENIR 
NOTRE VILLE 
RASSEMBLÉE

En ce début d’année 2025, nous 
vous adressons nos vœux les 
plus sincères de santé, de bon-
heur et de prospérité. L’année 
2024 n’a pas été de tout repos 
sur le plan politique, mais sur-
tout sur le plan du quotidien, 
notamment avec la poursuite de 
la dégradation de notre pouvoir 
d’achat. Cependant, nous avons 
montré notre capacité à nous 
unir face à l’adversité d’un pré-
sident dépassé, et à la montée de 
l’extrême droite. En 2025, nous 
devons continuer à lutter pour 
une société plus juste, plus so-
lidaire et plus respectueuse de 
notre planète. Nous devons re-
fuser la fatalité et croire en notre 
pouvoir collectif de changer les 
choses. Nous pouvons construire 
un avenir meilleur, où chacun 
aura sa place et où les inégalités 
seront combattues avec déter-
mination. Dans notre commune, 
nous connaissons votre énergie 
et détermination. Les défis sont 
nombreux dans de nombreux 
secteurs comme la jeunesse, nos 
aîné.es, l’adaptation aux défis 
climatiques, la tranquillité pu-
bliques, nos politiques sociales, 
culturelles et sportives. Les ré-
ponses sont malheureusement 
trop rarement à la hauteur de la 
part de la municipalité. Vous pou-
vez être assuré de l’engagement 
des élu.es notre groupe pour por-
ter une vision plus proche des ha-
bitant.es et de vos réelles préoc-
cupations. Le contexte financier 
qui pèse sur les collectivités ne 
facilite pas la construction bud-
gétaire mais c’est dans ce période 
qu’il faut être encore plus fidèle à 
ses valeurs.

 Les élu-es du groupe 
Alban Rosa,  
Pascal Fouard,  
Catherine Netoudykata, 
Anouar Ben Belgacem, 
Sihame El Hasni
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Chacune des sensibilités présentes au sein du conseil municipal bénéficie d’un espace réservé à la libre expression. 

POUR PRENDRE RDV AVEC  
VOS ÉLU-ES, RETROUVEZ  
TOUTES LES INFOS SUR :  

 echirolles .fr  
La ville > Mairie >  
Conseil municipal >  
Groupes politiques

 RASSEMBLEMENT  
POUR ÉCHIROLLES

 Le Groupe RN Échirolles

 CHANGER 
ÉCHIROLLES,  
C’EST POSSIBLE !

Restons positifs !

L’année 2024 ne nous aura rien 
épargné, tant au niveau communal, 
qu’au niveau national.
Échirolles poursuit sa transforma-
tion. Le combat contre le réchauf-
fement climatique passe par la 
poursuite d’une urbanisation qui 
s’affiche plus verte que verte, label-
lisée “gold”, sans oublier le petit cor-
ridor biologique qui donne bonne 
conscience. Mais nous ne sommes 
pas dupes… 
Côté médiatisation, les situations 
de l’immeuble Le Carrare et de 
l’école maternelle Elsa-Triolet, 
qui couvaient doucement “sous 
le tapis” depuis plusieurs années 
déjà, ont explosé à la Une de tous 
les médias nationaux, dégradant un 
peu plus l’image de notre ville.
Un mal nécessaire pour ne plus 
continuer à fermer les yeux, mais 
terriblement douloureux pour 
celles et ceux qui connaissent les 
atouts d’une ville portée par une 
énergie associative hors normes ! 
À cela est venue s’ajouter une situa-
tion politique nationale dont per-
sonne ne peut être fier. Il est main-
tenant très clair que l’intérêt des 
Français ne pèse pas grand-chose 
face aux ambitions personnelles 
et, en tant qu’élus de la République, 
nous en sommes bien navrés. Soyez 
assurés que nous continuerons en 
2025 à rester vigilants, attentifs aux 
dossiers municipaux qui engagent 
l’avenir de notre ville. 
Pour cette nouvelle année, nous 
vous adressons nos vœux les plus 
chaleureux de santé, de bonheur, de 
joie et de réussite. 

 Fabienne Sarrat 
Laurent Berthet  
Suzy Mavellia

 NON AFFILIÉ

 Mohamed Makni

 Texte non fourni     
 Texte non fourni           



MARCHÉ DE NOËL

Le marché de Noël, organisé par l’association du 
Vieux village, fêtait ses 24 ans les 7 et 8 décembre 
derniers. Une centaine de bénévoles se sont affairé-es 

pendant des mois pour préparer une édition colorée de 
cet événement incontournable du territoire. La recette n’a 
pas changé : animations 100 % gratuites pour les enfants, 
déambulation du père Noël, participation des écoles du 
quartier et de l’Ehpad Champ-Fleuri pour la déco, et des 
artisan-es et commerçant-es sélectionné-es pour leur 
savoir-faire. De beaux moments de partage.

 MS
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RETROUVEZ-NOUS SUR

L’actu  
en vidéo

AM

Les clés d’un amour qui dure… Quatre 
couples, unis depuis un demi-siècle, ont 
partagé leurs secrets à l’occasion des Noces 
d’or. Découvrez leurs précieux conseils pour 
traverser les décennies ensemble !

YouTube : Echirolles

Jusqu’au 31 janvier, déposez vos sapins naturels, avec ou 
sans socle en bois, dans plus de cinq points de collecte 
à Échirolles. Donnez-leur une seconde vie grâce au 
recyclage !

Plus d'informations : grenoblealpesmetropole.fr 

C’est en ligne
Recyclez vos sapins

Vous 
avez aimé

Retour en images sur le marché de 
Noël, avec cette année 55 artisan-es et 
35 producteur-trices locaux-ales. Placé 
sous le thème des couleurs, il a offert une 
explosion de créativité et de produits 
régionaux. Un moment convivial pour 
découvrir les talents locaux et partager 
l’esprit des fêtes.

Instagram : @Villeechirolles

Le calendrier de l'Avent de l'ALE Échirolles 
a mis en valeur les éducateurs passionnés 
et dévoués qui transmettent leur 
amour du rugby, la visite du FCG, ainsi 
que l'engagement des bénévoles et la 
dynamique de la vie du club.

Facebook : A.L. Echirolles RUGBY

On a liké



Le recensement démarre le 16 janvier. Si vous êtes recensé cette année,
vous serez prévenu par votre mairie.
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Répondre au recensement, 
c’est utile pour construire 
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